
La moisson et la fenaison prennent fin dans 
nos régions, une récolte précoce sur l’en-
semble du territoire avec plutôt de bonnes 
surprises, malgré les conditions de semis compli- 
quées.
Malheureusement les cours ne sont pas au 
rendez-vous, a contrario du marché de la 
viande bovine et ovine qui ont bénéficié d’une 
très belle progression.

Des soucis de dermatose nodulaire sur les 
vaches laitières dans les pays de Savoie 
viennent couper l’élan du marché bovin, déjà 
plus de 1 200 têtes abattues pour lutter contre 
la maladie.

Cela entraîne de multiples conséquences pour 
les éleveurs avec la nécessité de reconstituer 
un nouveau cheptel, et pour les filières de 
production de fromage avec des difficultés de 
fabrication faute de lait.

Tous les ans, l’agriculture en général est mise 
à mal par ces aléas climatiques, ces épidémies, 
etc…
Les agriculteurs et nos entreprises subissent 
ces épreuves et doivent adapter leurs outils 
de production pour que chacun puisse faire 
prospérer son entreprise et son activité en 
totale collaboration, comme l’a indiqué notre 
Président Stéphane LEBLOND lors de la confé-
rence de presse de juillet du SEDIMA.

Avec mon esprit optimiste, je sais que l’agri-
culture a toujours su s’adapter, nos entreprises 
de distribution également.
Mais j’aimerais aussi m’adresser à tous les 
détracteurs de la production agricole fran-
çaise, les éternels contre, qu’on voit par 
leurs pétitions vomir sur nos paysans et qui 
oublient qu’ils ont de quoi manger 3 fois par 
jour !

Je souhaite leur rappeler qu’en 2021 le Sri 
Lanka a tenté de passer au 100 % Bio sans 
aucun engrais, sans aucun traitement, résultat : 
effondrement de l’agriculture en 3 mois. Plus 
rien à manger sur place et importation de 
nourriture trop chère ce qui a entrainé une 
crise sociale majeure.

Les traitements, aux vues de leurs coûts, ne 
sont en pratique pas utilisés à outrance et nos 
agriculteurs savent ce qu’il est bien de faire 
ou non.
Alors comme dit le dicton : « Chacun son métier 
et les vaches seront bien gardées ».

Alexandre MORTIER
Past-Président du SEDIMA
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Chacun son métier...


